
La critique du New York
Times, Anna Kisselgoff,
décrivait l'année dernière la
compagnie forte de ses 68
membres comme une troupe
« qui n'est plus en voie de
poindre mais qui brille d'ores
et déjà ». Cet éloge n'est pas
étonnant car la compagnie
peut compter aujourd'hui sur
le talent d'artistes parmi les
meilleurs et les plus brillants
qu'un ensemble de danse
puisse rêver d'aligner.

Mais les progrès furent longs
et ardus, entre l'époque des
pionniers où Celia Franca vint
au Canada de la Grande-
Bretagne pour mettre sur pied
la compagnie en 1951, et la
renommée internationale dont
elle jouit aujourd'hui sous la
direction de Reid Anderson,
promu directeur artistique en
1989.

cours aes irois ucrmuoub
décennies, se donnant
mutuellement l'impulsion du
succès. Les activités débor-
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